
Point de vue 

 

 L’Eau c’est la vie avons-nous coutume de dire ! 

Certes c’est la vie sis l’eau est bonne, mais cela peut aussi être le mort quand elle est 

vectrice de microbes, métaux lourds, pesticides et autres molécules chimiques rémanentes… 

et la cause de conflit. 

Quel respect avons-nous aujourd’hui pour ce bien précieux ?  

Quelles mesures sont prises pour limiter sa destruction ? 

Qui du particulier à l’industriel en passant par l’agriculteur prend garde à ne pas déverser, 

lessive, détergent, produit de lavage et résidus divers non biodégradables ? 

Combien songent aux métabolites de leurs médicaments consciencieusement absorbés tous 

les jours et dont les toilettes dont le réceptacle pour un recueil parfait d’un flux, qui, 

multiplié à l’infini va faire une parfaite rivière immonde rejoignant les cours d’eau le plus 

proche via une station dite « d’épuration » qui ne peut rien vis-à-vis de tels rejets. 

Quel magnifique héritage pour la prochaine agglomération en aval qui va recevoir cela. 

Serait-il absurde de faire remarquer qu’une civilisation dite « évoluée » a pu mettre en place 

la collecte d’une telle quantité d’immondices sans avoir la capacité d’en assurer un recyclage 

décent et sans s‘interroger sur le risque du lendemain. Notre besoin incessant du 

« zéromicrobe » nous fait-il oublier la menace grandissante des innombrables molécules 

chimiques de synthèse qui envahissent notre quotidien. 

Je n’oublierai pas dans ce propos les qualités exceptionnelles de l’eau des végétaux. Je parle 

bien sûr de la sève des plantes et arbres soumis à un protocole de culture biologique ou 

biodynamique. La circulation de la molécule d’eau dans les tubulures, son exposition aux 

rayonnements cosmiques sous divers gradients de température, sont autant de principes de 

dynamisation qui confèrent aux végétaux, et au jus en particulier, des valeurs nutritionnelles 

inégalables précisément grâce à la qualité physicochimique de la molécule d’eau.  

De grâce pas de consommation de végétaux  déshydratés quand c’est la pleine saison 

végétative, ni de boisson reconstituée à partir de jus concentrés. 

Notre corps est constitué au ¾ d’eau. Il a besoin d’une eau propre, saine conforme aux 

besoins de la vie, (voir B.E.V.), où se déroule toute l’alchimie interne du corps. 
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